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Heureux ceux qui procurent la paix
Par Gary E. Stevenson
du Collège des douze apôtres

Salige er de, som stifter fred
Ældste Gary E. Stevenson
De Tolv Apostles Kvorum
 
Conférence générale d’octobre 2025

Pour être un artisan de paix, tout commence à l’es-
sentiel, dans notre cœur. Ensuite, dans notre foyer 
et notre famille.

Bienvenue à la conférence générale. Combien 
nous sommes reconnaissants d’être ensemble.

Alors que nous entamons cette conférence, 
nous gardons à l’esprit les événements doulou-
reux des semaines qui l’ont précédée. Nos cœurs 
sont lourds à cause du deuil ou, pour certains, 
de l’incertitude persistante causée par la violence 
et les tragédies dans le monde. Même des per-
sonnes pieuses rassemblées dans des lieux sacrés, 
y compris notre église consacrée au Michigan, 
ont perdu la vie ou des êtres chers. Je vous parle 
avec mon cœur, conscient des fardeaux que votre 
famille et vous portez et de ce que notre monde a 
subi depuis la dernière conférence générale.

Capernaüm en Galilée
Imaginez que vous êtes un adolescent à 

Capernaüm, près de la mer de Galilée, pendant le 
ministère de Jésus-Christ. Des rumeurs se répan-
dent au sujet d’un rabbi, ou instructeur, dont le 
message attire les foules. Des voisins prévoient 
de se rendre sur une colline surplombant la mer 
pour l’écouter.

Vous parcourez avec eux les routes pous-
siéreuses de Galilée. En arrivant, vous êtes étonné 
par la taille de la foule rassemblée pour écouter 
ce Jésus. Certains murmurent le mot « Messie ».

Vous écoutez. Ses paroles touchent votre 
cœur. Sur le long chemin de retour chez vous, 
vous préférez le silence aux conversations.

Vous méditez sur des choses merveilleus-
es, qui transcendent la loi de Moïse elle-même. 

Fredsstiftelse begynder stadigvæk det mest basale 
sted – i vores hjerte. Og så i hjem og familier.

Velkommen til generalkonferencen. Hvor er 
vi taknemmelige for at være sammen.

Når vi ser frem til disse konferencemøder, er 
vi meget opmærksomme på de uger, der har ledt 
op til dem. Vi er klar over, at vores hjerter sørger 
over tab, og nogle føler usikkerhed forårsaget af 
vold eller tragedier rundt om i verden. Selv tro-
ende mennesker, der var samlet i hellige rum – 
herunder vores hellige kirkebygning i Michigan – 
har mistet livet eller deres kære. Jeg taler fra mit 
hjerte i erkendelse af, at mange af jeres hjerter er 
tynget af det, som I, jeres familie og vores verden 
har gennemgået siden sidste generalkonference.

 Kapernaum i Galilæa
Forestil jer sammen med mig, at I er en ung 

teenager i Kapernaum nær Galilæas Sø under 
Jesu Kristi tjenestegerning. Rygtet går om en rab-
biner – en lærer – hvis budskab tiltrækker store 
skarer. Naboer planlægger at rejse hen til et bjerg 
med udsigt over havet for at høre ham.

I slutter jer til andre, der vandrer ad Galilæas 
støvede veje. Da I ankommer, overraskes I af den 
store menneskemængde, der er samlet for at høre 
denne Jesus. Nogle hvisker stille: »Messias.«

I lytter. Hans ord rører jeres hjerte. På den 
lange gåtur hjem vælger I at være tavse frem for 
at samtale.

I grunder over vidunderlige ting – ting, der 
overgår selv moseloven. Han talte om at vende 

danois
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Il a parlé de tendre l’autre joue et d’aimer ses 
ennemis. Il a promis : « Heureux ceux qui pro-
curent la paix, car ils seront appelés enfants de 
Dieu. »

Pourtant, sous le poids des jours difficiles, 
de l’incertitude et de la peur, la paix semble bien 
loin.

Vous accélérez le pas et arrivez chez vous le 
souffle court. Votre famille se rassemble et votre 
père vous demande ce que vous avez entendu et 
ressenti.

Vous rapportez qu’il vous a invités à laisser 
votre lumière luire devant autrui, à rester droit 
malgré les persécutions. Votre émotion est 
audible quand vous répétez : « Heureux ceux qui 
procurent la paix, car ils seront appelés enfants 
de Dieu. »

Vous demandez : « Puis-je réellement deve-
nir un artisan de paix dans un monde en tu-
multe, alors que la peur habite mon cœur et que 
la paix semble si lointaine ? »

Votre père regarde votre mère et répond avec 
douceur : « Oui. Tout commence à l’endroit le 
plus essentiel : notre cœur. Ensuite, notre foyer et 
notre famille. Et ce que nous mettons en pratique 
ici se répand alors dans nos rues et nos villages. »

2 000 ans plus tard
Avançons de 2 000 ans. Il ne s’agit plus d’un 

exercice d’imagination, mais de notre réalité. 
Certes, les pressions ressenties par la génération 
montante (la polarisation, la sécularisation, les 
représailles, la violence au volant, les scandales, 
les attaques groupées sur les réseaux sociaux) dif-
fèrent de celles du jeune de Galilée. Néanmoins, 
les deux générations sont confrontées à des cul-
tures marquées par le conflit et les tensions.

Heureusement, nos jeunes gens et jeunes 
filles sont aussi attirés par des sermons sur la 
montagne modernes : le séminaire, les con-
férences Jeunes, Soyez forts etViens et suis-moi. 
Ils reçoivent les mêmes invitations du Seigneur 
: laisser leur lumière luire devant autrui, rest-
er droits malgré les persécutionset aimer leurs 
ennemis.

Les prophètes actuels du Rétablissement 
les ont encouragés à être des artisans de paix, à 
exprimer leur désaccord sans être désagréables, 
à remplacer les querelles et l’orgueil par le 
pardon et l’amouret à construire des ponts de 
compréhension et de coopération plutôt que des 
murs de préjugés et de ségrégation. Et ils ont la 

den anden kind til og at elske sine fjender.Han 
lovede: »Salige er de, som stifter fred, for de skal 
kaldes Guds børn.«

I det, der er jeres virkelighed, føler I vægten 
af svære dage – usikkerhed og frygt – og freden 
føles fjern.

I øger tempoet, og I kommer forpustet hjem. 
Familien samles, og far siger: »Fortæl os, hvad du 
hørte og følte.«

I fortæller, at han opfordrede jer til at lade 
jeres lys skinne for andre og søge retfærdighed, 
selv når I bliver forfulgt.Jeres stemme skælver, 
idet I gentager: »Salige er de, som stifter fred, for 
de skal kaldes Guds børn.«

I spørger: »Kan jeg virkelig blive fredsstifter, 
når verden er i oprør, når mit hjerte er fyldt med 
frygt, og når fred synes så langt væk?«

Far kigger på mor og svarer blidt: »Ja. Vi 
begynder det mest basale sted – i vores hjerte. Og 
så i vores hjem og familie. Når vi øver os der, kan 
fredsstiftelse sprede sig til vores gader og lands-
byer.«

 Spol 2.000 år frem
Spol 2.000 år frem. Der er intet behov for 

at forestille sig det – det er vores virkelighed. 
Selvom den opvoksende generation i dag mærker 
presset anderledes end den unge i Galilæa – med 
polarisering, sekularisering, gengældelse, vejvre-
de, forargelse og gruppeangreb på de sociale 
medier – står begge generationer over for kultu-
rer med konflikter og spændinger.

Heldigvis drages vores unge mænd og 
kvinder på lignende måde mod deres bjergpræ-
diken-øjeblikke – seminar, FSY-stævner ogKom 
og følg mig. Her modtager de de samme vedva-
rende opfordringer fra Herren til at lade deres lys 
skinne for andre,søge retfærdighed, selv når de 
forfølges,og at elske deres fjender.

De modtager også opmuntrende ord fra 
genoprettelsens levende profeter: »Der er brug 
for fredsstiftere.«Vær uenig uden at være ube-
hagelig.Erstat strid og stolthed med tilgivelse og 
kærlighed.Byg broer af samarbejde og forståelse, 
ikke mure af fordomme eller adskillelse.Og det 
samme løfte: »Salige er de, som stifter fred, for de 
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même promesse : « Heureux ceux qui procurent 
la paix, car ils seront appelés enfants de Dieu. »

Le cœur de la génération montante actuelle 
est rempli du témoignage de Jésus-Christ et d’es-
pérance pour l’avenir. Toutefois, ils demandent 
aussi : « Puis-je réellement devenir un artisan 
de paix dans un monde en tumulte, alors que la 
peur habite mon cœur et que la paix semble si 
lointaine ? »

La réponse est encore un oui retentissant ! 
Nous nous saisissons des paroles du Sauveur : 
« Je vous laisse la paix, je vous donne ma paix. 
[…] Que votre cœur ne se trouble point, et ne 
s’alarme point. »

Pour être un artisan de paix, tout commence 
à l’essentiel, dans notre cœur. Ensuite, dans notre 
foyer et notre famille. Ce que nous mettons en 
pratique là se répand ensuite dans le voisinage et 
les collectivités.

Voyons ces trois endroits où un saint des der-
niers jours de notre époque peut apporter la paix.

Être un artisan de paix dans son cœur
Le premier est notre cœur. Il est clair que 

les enfants étaient attirés par le Christ pendant 
son ministère. Il y a là un indice. Le cœur pur 
et innocent d’un enfant qui procure la paix est 
une source d’inspiration pour notre cœur. Voici 
la réponse de plusieurs enfants en âge d’aller à 
la Primaire à la question : « Comment être un 
artisan de paix ? »

Leurs réponses venaient du cœur. Luke a 
dit : « Il faut toujours aider les gens. » Grace a 
expliqué qu’il est important de pardonner, même 
lorsque cela ne semble pas juste. Anna a raconté 
: « J’ai vu une fille qui jouait toute seule, alors je 
suis allée jouer avec elle. » Lindy pense qu’être un 
artisan de paix signifie aider quelqu’un. « Et la 
personne aide à son tour. Et ça continue à l’infini. 
» Liam a dit : « Il ne faut pas être méchant avec 
quelqu’un qui est méchant avec nous. » London 
s’est exclamée : « Si quelqu’un se moque de toi ou 
est méchant, dis-lui : ‘Arrête, s’il te plaît.’ » Trevor 
a expliqué : « S’il ne reste qu’un beignet et que 
tout le monde le veut, on le partage. »

Les réponses de ces enfants me prouvent que 
nous naissons tous avec un attrait divin pour 
la gentillesse et la compassion. L’Évangile de 
Jésus-Christ nourrit ces caractéristiques divines, 
notamment celle d’être un artisan de paix, et les 
ancre dans notre cœur, pour notre profit dans 
cette vie et dans la suivante.

skal kaldes Guds børn.«

Nutidens unges hjerter er fyldt med et vid-
nesbyrd om Jesus Kristus og et håb for fremtiden. 
Men de spørger også: »Kan jeg virkelig blive 
fredsstifter, når verden er i oprør, når mit hjer-
te er fyldt med frygt, og når fred synes så langt 
væk?«

Det rungende svar er endnu en gang ja! Vi 
favner Frelserens ord: »Fred efterlader jeg jer, 
min fred giver jeg jer … Jeres hjerte må ikke 
forfærdes og ikke være modløst!«

I dag begynder fredsstiftelse stadigvæk på det 
mest basale sted – i vores hjerte. Og så i hjemmet 
og familier. Når vi øver os der, vil fredsstiftelse 
sprede sig til vores nabolag og samfund.

Lad os se nærmere på de tre steder, hvor en 
nutidig sidste dages hellig stifter fred.

 Fredsstiftelse i vores hjerte
Det første sted er i vores hjerte. Et synligt 

element ved Kristi tjenestegerning var, hvor-
dan børn blev draget til ham. Deri ligger der en 
ledetråd. At se ind i et barns rene og uskyldige 
fredsstiftende hjerte kan være en inspiration for 
vores hjerte. Således svarede flere børn i primar-
yalderen på: »Hvordan ser det ud at være freds-
stifter?«

Jeg fortæller, hvad de svarede lige fra hjertet! 
Luke sagde: »Hjælp altid andre.« Grace fortalte, 
hvor vigtigt det er at tilgive hinanden, selv når 
det ikke føles retfærdigt. Anna sagde: »Jeg så en, 
der ikke havde nogen at lege med, så jeg gik hen 
for at lege med hende.« Lindy reflekterede over, 
at det at være fredsstifter er at hjælpe andre. »Og 
så giver man det videre. Det bliver bare ved og 
ved.« Liam sagde: »Vær ikke ond mod folk, selv-
om de er onde mod dig.« London udbrød: »Hvis 
nogen driller dig eller er led mod dig, siger du: 
›Vær sød at holde op.‹« Trevor bemærkede: »Hvis 
der er én donut tilbage, og I alle sammen gerne 
vil have den, så deler I den.«

Disse børns svar er for mig et bevis på, at vi 
alle er født med guddommelige tilbøjeligheder til 
venlighed og medfølelse. Jesu Kristi evangelium 
nærer og væver disse guddommelige karakter-
træk, herunder at stifte fred, ind i vores hjerter og 
velsigner os i dette liv og det næste.
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Être un artisan de paix chez soi
Deuxièmement, nous sommes des artisans 

de paix chez nous lorsque nous nous conformons 
au modèle du Seigneur dans nos relations : la 
persuasion, la longanimité, la gentillesse, la dou-
ceur et l’amour sincère.

Voici l’histoire inspirante d’une famille dont 
les membres se sont efforcés d’être des artisans de 
paix et de mettre ces principes en action.

Les enfants de cette famille avaient du mal à 
tisser des liens avec un adulte souvent grincheux, 
condescendant et brusque. Les enfants, blessés et 
frustrés, se sont demandé si la seule solution était 
d’imiter cette attitude mesquine.

Un soir, la famille a discuté ouvertement de 
ces tensions et des dégâts qu’elles causaient. Une 
idée s’est présentée : pas une simple solution, 
mais une expérience à faire.

Au lieu de s’abstenir de répondre ou de con-
tre-attaquer, les enfants feraient quelque chose 
d’inattendu : ils répondraient avec gentillesse. Pas 
seulement une retenue polie, mais un déverse-
ment délibéré de mots doux et d’attentions, peu 
importe la réaction. Ils ont tous accepté d’essayer 
pendant un moment, puis de se réunir à nouveau 
pour en reparler.

Malgré une légère hésitation au départ, ils se 
sont attachés à ce plan de bon cœur.

Le résultat a été tout simplement remarqua-
ble.

La froideur a commencé à fondre. Les souri-
res ont remplacé les airs renfrognés. L’adulte, au-
trefois distant et sévère, a commencé à changer. 
Les enfants, encouragés par leur choix de mon-
trer l’exemple avec amour, se sont réjouis de la 
transformation. Le changement a été si profond 
que le moment de se réunir pour en reparler n’est 
jamais venu. La gentillesse avait fait son œuvre en 
douceur.

Des liens d’amitié sincère se sont formés et 
tout le monde a été édifié. En tant qu’artisans 
de paix, nous pardonnons et nous cherchons à 
édifier les gens plutôt qu’à les rabaisser.

Être un artisan de paix dans sa collec-
tivité

Troisièmement, soyons des artisans de 
paix dans notre collectivité. Pendant les années 

 Fredsstiftelse i hjemmet
Det andet sted er at skabe fred i vores hjem 

ved at bruge Herrens mønster til at påvirke vores 
forhold til hinanden: overtalelse, langmodighed, 
mildhed, venlighed, sagtmodighed og uskrømtet 
kærlighed.

Her er en inspirerende historie, der viser, 
hvordan en familie gjorde fredsstiftelse til et fa-
milieanliggende ved at omsætte disse principper 
til handling.

Børnene i denne familie kæmpede i deres 
forhold til en voksen, der opførte sig gnavent, 
nedladende og brysk. Børnene, der var sårede 
og frustrerede, begyndte at spekulere på, om den 
eneste vej frem var at afspejle den samme ubeha-
gelige adfærd.

En aften talte familien åbent sammen om 
spændingerne og den belastning, det medførte. 
Og så dukkede der en idé op – ikke bare en løs-
ning, men et eksperiment.

I stedet for at reagere med tavshed eller 
gengældelse ville børnene gøre noget uventet: 
De ville reagere med venlighed. Ikke bare høflig 
tilbageholdenhed, men en bevidst, oprigtig udgy-
delse af venlige ord og betænksomme gerninger, 
uanset hvordan de blev behandlet til gengæld. 
Alle blev enige om at prøve det i en bestemt peri-
ode, hvorefter de ville omgruppere og reflektere.

Selvom nogle var tøvende til at begynde 
med, forpligtede de sig til planen med et oprig-
tigt hjerte.

Det, der så skete, var intet mindre end be-
mærkelsesværdigt.

De kolde udvekslinger blev færre. Smil 
erstattede skulen. Den voksne, som tidligere var 
fjern og hård, begyndte at ændre sig. Børnene, 
der blev styrket af deres valg om at lede med 
kærlighed, fandt glæde i forandringen. Ændrin-
gen var så omfattende, at det planlagte opfølg-
ningsmøde aldrig blev nødvendigt. Venlighed 
havde gjort sit stille arbejde.

Med tiden blev der knyttet sande venskabs-
bånd, der løftede alle. For at være fredsstiftere 
tilgiver vi andre og opbygger bevidst andre i 
stedet for at kritisere dem.

 Fredsstiftelse i vores samfund

Det tredje sted er fredsstiftelse i vores sam-
fund. I de urolige år under Anden Verdenskrig 
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difficiles de la Seconde Guerre mondiale, John 
A. Widtsoe a dit : « La seule manière de créer 
une communauté paisible, c’est de former des 
hommes et des femmes qui aiment et font régner 
la paix. Chaque personne, par cette doctrine du 
Christ, […] a entre ses mains la paix du monde. »

La belle histoire suivante illustre ce précepte.

Il y a quelques années, un imam et un pas-
teur du Nigeria se trouvaient de part et d’autre 
d’un fossé religieux. Chaque partie avait grande-
ment souffert. Pourtant, par le pouvoir guéris-
seur du pardon, ils ont choisi d’avancer ensemble.

L’imam Muhammad Ashafa et le pasteur 
James Wuye sont devenus des amis et des parte-
naires de la paix. Ils ont fondé un centre pour la 
médiation entre les religions. Ils incitent mainte-
nant d’autres personnes à remplacer la haine par 
l’espérance. Deux fois nominés pour le prix No-
bel de la paix, ils ont récemment reçu le premier 
prix de la paix du Commonwealth.

Ces anciens ennemis voyagent maintenant 
côte à côte, rebâtissant ce qui a été détruit. Ils 
sont des témoins vivants que l’invitation du Sau-
veur à être des artisans de paix est non seulement 
possible, mais aussi puissante.

Quand nous découvrons la gloire de Dieu, 
nous ne sommes « pas enclins à [nous] nuire les 
uns aux autres, mais à vivre en paix». Dans nos 
assemblées et nos collectivités, choisissons de 
nous voir les uns les autres comme des enfants de 
Dieu.

Programme d’une semaine pour pro-
curer la paix

Pour résumer, je vous lance une invitation. 
Pour être un artisan de paix, il faut agir. Qu’al-
lons-nous faire, individuellement, dès demain ? 
Je vous propose un programme d’une semaine, 
en trois étapes, pour être des artisans de paix.

Un foyer sans querelles : Quand une dispute 
commence, arrêtez-vous et reprenez du début 
avec des mots doux et des attentions aimantes.

Construisez des ponts numériques : Avant 
une publication en ligne, une réponse ou un 
commentaire, posez-vous la question : « Vais-je 
construire un pont ? » Sinon, arrêtez-vous. Ne 
l’envoyez pas. Répandez plutôt la bonté. Publiez 
la paix au lieu de la haine.

Réparez et réunissez : Chaque membre de 
la famille tend la main à une personne avec qui 

sagde ældste John A. Widtsoe: »Den eneste 
måde, hvorpå man kan skabe et fredeligt sam-
fund, består i at skabe mænd og kvinder, der 
elsker og skaber fred. Hver enkelt står i kraft 
af Kristi lære … med [hele] verdens fred i sine 
hænder.«

Følgende beretning illustrerer på smukkeste 
vis denne forskrift.

For flere år siden stod to mænd – en mus-
limsk imam og en kristen præst fra Nigeria – på 
hver sin side af en smertefuld religiøs splittelse. 
De havde hver især lidt meget. Og alligevel valgte 
de gennem tilgivelsens helbredende kraft at van-
dre på samme sti.

Imam Muhammad Ashafa og pastor James 
Wuye blev venner og uventede fredspartnere. 
Sammen etablerede de et center for tværreligiøs 
mægling. De underviser nu andre i at erstatte 
had med håb. De er to gange blevet nomineret til 
Nobels fredspris og blev for nylig de første mod-
tagere af Commonwealth-fredsprisen.

Disse tidligere fjender rejser nu side om side 
for at genopbygge det, der var i stykker, og de er 
levende vidnesbyrd om, at Frelserens opfordring 
til at være fredsstiftere ikke blot er mulig – den er 
fuld af kraft.

Når vi kommer til kundskab om Guds her-
lighed, har vi »ikke tilbøjelighed til at forurette 
hinanden, men til at leve fredsommeligt«.Må 
vi vælge at se hinanden som Guds børn i vores 
menigheder og i vores samfund.

 En uges plan for fredsstiftere

Som sammenfatning kommer jeg med en op-
fordring. At stifte fred kræver handling – hvilken 
handling kan det være for os hver især, hvis vi 
begynder i morgen? Vil I overveje en uges tre-
trins-plan for fredsstiftere?

En hjemmezone uden strid: Når striden 
starter, så stop op og genstart med venlige ord og 
gerninger.

Digital brobygning: Før I lægger noget op, 
svarer eller kommenterer online, så spørg: Vil 
dette bygge bro? Hvis ikke, så stop. Send det ikke. 
Send i stedet godhed. Udsend fred i stedet for 
had.

Genopbyg og genforen: Hvert familiemed-
lem kan bearbeide et anstrengt forhold, hvor de 
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la relation s’est détériorée pour s’excuser, servir, 
réparer et réunir.

Conclusion
Cela fait plusieurs mois que je me sens in-

déniablement poussé à transmettre ce message : « 
Heureux ceux qui procurent la paix. » Pour finir, 
je voudrais faire part de quelques impressions 
qui me sont venues pendant cette période.

Être un artisan de paix est une vertu chréti-
enne. Les artisans de paix sont parfois qualifiés 
de naïfs ou de faibles par diverses personnes. 
Pourtant, être un artisan de paix n’est pas une 
faiblesse, mais une force que le monde ne 
comprend pas toujours. Être un artisan de paix 
demande du courage et nécessite des compromis, 
pas le sacrifice des principes. Un artisan de paix 
dirige avec le cœur ouvert et non l’esprit fermé. 
Il approche autrui avec les mains tendues, pas 
les poings serrés. Être un artisan de paix n’est pas 
une nouvelle mode. Ce principe a été enseigné 
par Jésus-Christ lui-même, dans la Bible et dans 
le Livre de Mormon. Il a depuis été enseigné 
par les prophètes modernes, depuis les premiers 
jours du Rétablissement jusqu’à aujourd’hui.

Nous remplissons notre rôle divin d’enfant 
d’un Père céleste aimant en nous efforçant d’être 
des artisans de paix. Je témoigne de Jésus-Christ, 
le Prince de la Paix, le Fils du Dieu vivant, au 
nom de Jésus-Christ. Amen.

undskylder, drager omsorg, udbedrer og genfor-
ener.

 Konklusion
For nogle få måneder siden følte jeg en 

unægtelig tilskyndelse, der førte til dette bud-
skab: »Salige er de, som stifter fred.« Afslutnings-
vis vil jeg gerne dele de indtryk, der har rørt sig i 
mit hjerte i løbet af den tid.

Fredsstiftelse er en kristuslignende egen-
skab. Fredsstiftere bliver nogle gange stemplet 
som naive eller svage – fra alle sider. Men at 
være fredsstifter er ikke at være svag; det er at 
være stærk på en måde, som verden måske ikke 
forstår. At stifte fred kræver mod og kompro-
mis, men det kræver ikke, at man opgiver sine 
principper. At stifte fred er at lede med et åbent 
hjerte, ikke et lukket sind. Det er at nærme sig 
hinanden med udstrakte hænder, ikke knyttede 
næver. Fredsstiftelse er ikke noget nyt, der lige 
er blevet opfundet. Jesus Kristus selv underviste 
i det, både til dem i Bibelen og i Mormons Bog. 
Nutidige profeter har siden undervist i fredsstif-
telse lige fra genoprettelsens første dage og helt 
op til i dag.

Vi opfylder vores guddommelige rolle som 
børn af en kærlig himmelsk Fader, når vi stræber 
efter at blive fredsstiftere. Jeg bærer vidnesbyrd 
om Jesus Kristus, som er Fredsfyrsten, den leven-
de Guds Søn. I Jesu Kristi navn. Amen.
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